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TON MOT D’ORDRE : LOYAUTE. 
 

VERTU CAPITALE DANS LA VIE DE L’HOMME, liée à la DROITURE DE TOUTE LA 

VIE, VERTU-CLEF qui engendre et contient en germe tant d’autres vertus... 

Vertu chère à Dieu : Dieu est la vérité, la fidélité, la droiture parfaite, la sainteté. Il aime les 

cœurs droits, libres de petits calculs, fuyant les chemins détournés... 

Vertu chère aux hommes : elle engendre au plus haut point l’estime, la confiance, l’entente. 

Rien de tel que le mensonge (dans les paroles et dans la vie) pour détériorer les relations entre 

les hommes ! Un homme droit, loyal est un homme sur qui on peut compter... 

Un cœur droit s’ouvre naturellement aux autres vertus : si tu es loyal, tu seras aussi HOMME 

DE DEVOIR, soucieux de rendre à Dieu et à autrui ce qui leur revient... 

CHERCHE DE TOUTE TON AME A ETRE VRAI... 

ETRE VRAI DEVANT LES HOMMES : aie horreur du mensonge, de la tricherie, de l’hypo-

crisie. SOIS VRAI dans tes paroles : tu ne gagnes jamais rien de bon à mentir. SOIS VRAI 

dans tes attitudes, dans ta vie : montre-toi tel que tu es, en toute simplicité, ne cherche pas à 

« paraître »... Ne fais pas semblant. Rien d’aussi charmant que la simplicité, le naturel... 

ETRE VRAI DEVANT TOI-MEME : reconnais en toute simplicité tes limites, tes fautes... 

sans chercher à t’excuser, à te grandir à tes propres yeux... Cela ouvre le cœur à Dieu ! 

ETRE VRAI DEVANT DIEU SURTOUT, par une conscience très vive de ton néant, par une 

confusion profonde à la pensée de tes péchés, par un souci ardent d’être généreusement fidèle 

aux engagements de ton baptême, à ta vie de Fils et de Fille de Dieu... 

AIME DONC DE TOUTE TON AME LA VERITE... En elle-même, en Dieu, en toi, dans les 

autres. (Apprends, par exemple, à apprécier chez les autres non pas les apparences, les 

« fards », les attitudes d’emprunt, mais la simplicité, le naturel et toutes les qualités qui font la 

valeur vraie d’un homme). 
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POUR REUSSIR TA VIE. 
 

« Personne, dit Jésus, ne peut servir deux maîtres ». Dans notre vie, un choix capital s’impose 

entre Dieu et notre égoïsme. Nous ne pouvons servir Dieu que dans la mesure où nous 

cherchons à faire taire notre égoïsme, c’est-à-dire dans la mesure où nous résistons à notre 

tendance funeste à chercher la facilité, le laisser-aller, les intérêts mesquins, la vanité... 

 

Don Bosco l’avait bien compris dès son plus jeune âge à l’école de Maman-Marguerite. Plus 

tard, il ne cessera de répéter à tous ses collaborateurs que pour suivre le Christ, il fallait 

« porter sa croix chaque jour », que son œuvre prospérerait dans la mesure où, entre autres par 

le travail et la tempérance, tous vivraient dans un généreux esprit de sacrifice. 

 

Et Don Bosco vivra dans ce total oubli de lui-même. Il voudra que tous ses instants, toutes les 

forces et les ressources de son être soient mises sans réserve au service du Seigneur et à celui 

des âmes à sauver. 

 

Le jour de sa première messe, il prend la résolution de ne jamais dormir plus de cinq heures 

par nuit. Encore dépasse-t-il de loin sa résolution en passant des nuits entières à travailler. 

Quand on  l’invite  à  prendre  quelque  repos,  il  répond qu’il se reposera lorsque le démon 

lui-même se reposera ou encore qu’il aura toute l’éternité pour se reposer au ciel. Il n’est pas 

étonnant dans ces conditions qu’à l’âge de 33 ans, il ait été déjà à toute extrémité. Jamais il 

n’aura le moindre répit. Il avait décidé d’ailleurs de ne jamais se permettre le moindre délas-

sement personnel. 

 

Chez lui, on vivait à l’étroit. Maman-Marguerite avait bien du mal à nouer les deux bouts. 

Jean lui-même, pour payer ses études, dut exercer les métiers les plus divers. La table était 

très pauvre aux Becchi. Il voudra plus tard que sa table soit très frugale : on ne mangeait pas 

fort bien à l’Oratoire, l’institut de Don Bosco. Ses collaborateurs dans l’ensemble l’accep-

taient de bon cœur, pensant à toutes les grâces que ces mortifications devaient attirer sur eux-

mêmes et sur leur travail. Un jour, pour satisfaire un visiteur qui se disait flatté de partager la 

table de Don Bosco, celui-ci l’invita. L’hôte goûta de tout, mais ne put rien manger : tout lui 

donnait la nausée. Le repas fini, il s’excusa et regagna sa maison au plus vite pour aller s’y 

restaurer. Don Bosco et les siens, habitués à ce régime, avaient tout mangé sans sourciller. 

 

Don Bosco aimait la pauvreté. Alors que tant de millions passèrent par ses mains, jamais il ne 

garda la moindre chose pour lui-même. Il ne voudra jamais que des vêtements usagés. Lors-

qu’on voudra lui faire accepter du neuf, il s’arrangera toujours pour le donner aux pauvres ou 

au moins pour le faire passer à d’autres. 

 

Pour lui, Dieu était la seule richesse : Dieu et les âmes à sauver. 

 

Le CAREME invite à la pénitence, à la mortification, au sacrifice. Il t’invite à te convertir, à 

te détourner de l’inutile pour te tourner résolument vers le Seigneur. Une grande bataille est 

engagée : d’une part, le Seigneur, d’autre part, tes aises, ton amour-propre, ton égoïsme, tes 

petits intérêts, ta peur de l’effort. 

 

La lutte sera âpre, mais décisive. Avec Dieu, ce sera la réussite parfaite, l’épanouissement de 

toute ta vie, la joie, le bien répandu à profusion... Dans l’égoïsme ce sera la certitude de 

l’échec, du gaspillage de la vie, l’amertume de la déception et peut-être un jour le désespoir… 
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POUR REUSSIR TA VIE, apprends de Don Bosco à PORTER TA CROIX CHAQUE JOUR 

par un généreux esprit de pénitence et de sacrifice. 

 
RAYONNER 

 

La devise de Don Bosco : « Donnez-moi des âmes : peu m’importe le reste ». Et dès son plus 

jeune âge, il est convaincu qu’il doit coûte que coûte et avant tout FAIRE RAYONNER SA 

FOI, la communiquer à tous ceux qu’il rencontre sur son chemin. C’est ainsi que très tôt, il 

organise dans son pré des spectacles auxquels viennent assister même des grandes personnes. 

Il y avait un droit d’entrée. Non pas de l’argent : cela ne l’intéressait pas. Mais ceux qui 

voulaient profiter de ses spectacles, devaient réciter le chapelet avec lui et écouter le sermon 

que le curé avait prononcé le dimanche précédent et que le petit Jean, aidé de sa foi profonde 

et de sa mémoire prodigieuse, répétait par cœur. Partout où il passera dans sa jeunesse, - et il 

devra émigrer à bien des reprises pour faire ses études et gagner l’argent pour s’y adonner - il 

réunira des compagnons pour les faire monter vers le Seigneur à travers les délassements qu’il 

leur procurait et à travers les leçons de catéchisme qu’il leur donnait, les histoires qu’il leur 

racontait. 

 

Plus tard, devenu prêtre, il consacrera toutes ses forces sans restriction à répandre et à appro-

fondir la foi dans les cœurs. La plus importante de ses oeuvres sera le Patro : le but primordial 

qu’il poursuivra sera d’y enseigner à des centaines et des centaines de jeunes les vérités de la 

foi. Que de points étaient inscrits au programme de ses journées de Patro, qui devaient lui 

permettre de réaliser ce but : catéchisme, sermon, histoire, chapelet... Et même le jeu et les 

délassements étaient pour lui l’occasion privilégiée de délivrer le message du Christ en créant 

le climat voulu pour que ce message pénétrât profondément les cœurs. 

 

A travers tous ses contacts, c’était la foi qui devait se communiquer. Quel souci d’évangéliser 

tous ceux qu’il rencontrait sur son chemin. Que de fois, les coiffeurs auxquels il recourait, les 

cochers auxquels il demandait de le conduire à tel ou tel endroit, ne se sépareront-ils de lui 

qu’après s’être confessés, après avoir promis de vivre davantage selon la foi chrétienne. 

 

Bien entendu, c’était SURTOUT à TRAVERS LE TEMOIGNAGE DE TOUTE SA VIE 

QUE RAYONNAIT SA FOI : son amitié et sa joie tout empreintes du Christ gagnaient les 

cœurs les plus endurcis. Sa piété, sa foi profonde qui pénétrait et animait tous ses actes, 

entraînaient les plus récalcitrants. 

 

PUISSES-TU AVOIR UN SOUCI ARDENT, GENEREUX DE FAIRE RAYONNER TA 

FOI PARTOUT ! C’est L’OBLIGATION DE TA VIE. TA MISSION PRIMORDIALE, LA 

PLUS IMPORTANTE DE TES RESPONSABILITES. 

 

Il faudra pour cela défendre ta foi si elle est attaquée. Des idées radicalement opposées à ta foi 

se propagent autour de toi : tu les trouves dans des films, dans des livres, des revues, des jeux, 

des conversations... Puisses-tu ne jamais avoir peur de défendre ton point de vue de chrétien ! 

Et chercher de toutes forces à le faire accepter car c’est le point de vue de la foi est le seul qui 

soit conforme à toute la vérité, à toute la réalité ! 

 

De tout ton cœur tu dois t’efforcer de communiquer ta foi, tes convictions, par tes paroles, tes 

encouragements. Tu dois surtout faire rayonner ta foi par toute ta vie. Tu sais que rien ne peut 

faire épanouir ta vie comme ta foi, que rien ne peut comme elle l’imprégner de joie profonde, 
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la faire déborder du véritable amour... Il faudrait que ta foi transfigure ta vie au point que ceux 

que tu côtoies puisent chez toi un désir très vif d’être chrétiens ou de l’être davantage. 

 

Encore une fois, c’est l’OBLIGATION MAJEURE DE TA VIE. Si tu aimes Dieu, comment 

pourrais-tu ne pas chercher à communiquer à tes frères ta foi en Lui ? Si tu aimes vraiment les 

autres, comment pourrais-tu ne pas chercher à leur donner le plus précieux de tes trésors : ta 

foi ? Et sois bien sûr que, si elle ne rayonne pas de ta foi, ta vie ne peut être qu’un échec. 

 
Bien chers Parents. 

 

Au jour de sa fête (31 janvier), prions Don Bosco de faire de nous de vrais chrétiens, des 

éducateurs chrétiens. L’éducation est une mission si délicate et difficile. 
 

Que Don Bosco soit notre guide ! Qu’il nous anime des mêmes soucis que lui ! Il a donné 

toute sa vie pour sauver l’âme de ses enfants, pour en faire d’authentiques enfants de Dieu. Si 

nous n’y prenons garde, nous serons peut-être bien plus soucieux de la santé de leurs corps et 

du succès de leurs études que de l’épanouissement de leur âme dans la grâce qui est leur vraie 

richesse et qui doit être NOTRE  PREOCCUPATION. 
 

Don Bosco est le grand éducateur qui a réalisé la plus étroite collaboration entre lui-même et 

les enfants. Il comprenait qu’au fond c’est l’enfant lui-même qui doit s’éduquer sous l’œil 

vigilant et compréhensif de son éducateur, son vrai ami. 
 

Pour cela, il voulait à tout prix gagner puis garder la confiance de ses enfants : sans cette 

confiance, pas de véritable éducation. Mais à sa bonté était alliée une grande fermeté. Les 

enfants savaient que c’était pour leur bien que Don Bosco voulait véritablement ce qu’il 

voulait. Mais il était maître dans l’art de faire désirer par les enfants cette volonté. 
 

Fermeté, bonté, collaboration des enfants, tout au service de l’épanouissement de leur âme, 

voilà quelques consignes que la fête de Don Bosco nous invite à méditer si nous ne voulons 

pas faillir à notre mission. 
 

Entrons avec courage dans le temps du CAREME ! Le carême nous invite à toute une 

conversion, en quelque sorte à un nouveau rythme de vie, plus détaché des biens de cette terre 

et tout tendu vers la vie du Christ qui doit ressusciter en nous. Puissent vos enfants sentir à 

tout un ensemble d’indices qui marqueront la vie familiale que c’est carême : prières, 

sacrifices... ! Rien sans doute mieux que cela ne disposera leur cœur à répondre aux grâces 

abondantes que Dieu nous réserve en cette période de l’année. 
 

Intensifions pendant ce carême notre ESPRIT DE PRIERE, la PRIERE FAMILIALE aussi. 

Rien n’ouvre le cœur à la vraie liberté comme une prière où nous nous trouvons dans toute 

notre petitesse devant la majesté et la bonté de Dieu..., comme la méditation par laquelle nous 

nous enthousiasmons pour toutes les richesses de cette vie du Christ à laquelle nous sommes 

invités à nous ouvrir. 

 

 

. 

UN CORDIAL MERCI à tous ceux qui nous ont fait parvenir une obole pour 

soutenir cette revue. 
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Gabriel Studer,  

ancien des camps Saint Jean Bosco,  

a pris l’habit au couvent saint Antoine à  Aurenque  

le 7 Janvier 2012.  

Il lui a été donné le nom de frère Marie-Bonaventure. 

 

Prions pour lui, en particulier pour ses dix huit mois de 

réflexion avant les premiers vœux, et en vue du sacerdoce...  

 

 

 

 

 

 

AUX RESPONSABLES DES GROUPES 
 

 

CAREME.  

Entreprenons avec tous ceux qui nous sont confiés notre grande montée vers Pâques. 

Les grandes vertus de foi, d’espérance et de charité marquent peu nos journées !  

Dans quelle mesure sommes-nous convaincus que la seule chose qui importe est de vivre 

nous-mêmes et d’aider les autres à vivre avec le Seigneur, que c’est le but auquel TOUT doit 

tendre dans notre vie, que nous devons tout mettre en œuvre (notre prière, nos sacrifices, le 

témoignage de notre vie, notre action...) pour le réaliser en plaçant toute notre espérance dans 

le Seigneur ?  

Sommes-nous bien convaincus qu’il nous faut prendre garde de ne pas sacrifier l’essentiel ? 

 

Profitons de ce CAREME pour rectifier nos pensées et nos sentiments à cet égard.  

Efforçons-nous particulièrement de donner le sens de Dieu aux jeunes qui nous sont confiés. 

Nous sommes effrayés de constater la proportion de jeunes qui ont peu conscience du besoin 

qu’ils ont de Dieu, du Christ.  

Un signe : tant d’écoles où l’on a introduit la messe libre, voient messe et communion 

désertées ! Faut-il en accuser ces jeunes ?  

Ne devrions-nous pas plutôt faire un examen de conscience, voir ce que nous faisons, ce que 

nous devrions faire pour ouvrir leurs cœurs à la foi ?  

Mettons tout en œuvre pour donner à nos jeunes l’amour des biens surnaturels de notre vie. 
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CAMPS 
 

NOTRE DAME AUXILIATRICE 

DU 10 AU 31 JUILLET (pour les filles) 

 

SAINT JEAN BOSCO 

DU 1
er

 AU 22 AOUT (pour les garçons) 

 

VIENS AVEC NOUS A 
 

SAINT BONNET LE CHATEAU 
 

Réserve dès maintenant dans les grandes vacances les dates indiquées. Ce camp sera des 

journées cent pour cent orientées vers le Ciel, où tous ne feront qu’un seul cœur et une seule 

âme, tous tendus vers un même idéal, partageant les mêmes joies et la même ferveur. 

 
 

 

LES COMPAGNONS DE L’IMMACULEE CONCEPTION. 
 

Ce sont des jeunes (garçons et filles) qui s’engagent sur les traces de Saint Dominique Savio, 

dont ils veulent imiter les traits caractéristiques : amitié fervente et généreuse pour Jésus et 

Marie, haine du péché, piété, joie, pureté, apostolat, fréquentation régulière et fréquente des 

sacrements de Pénitence et d’Eucharistie. 

 

QUI EST SAINT DOMINIQUE SAVIO ? 
 

Un élève de Don BOSCO, le TEMOIN PRIVILEGIE donné par l’Eglise aux jeunes comme 

chef de file pour les entraîner dans une vie de foi et d’amitié authentique envers Jésus et 

Marie. 

 

POUR ENTRER DANS CETTE COMPAGNIE ET RECEVOIR CETTE REVUE, 
 

il suffit de nous écrire en spécifiant nom et adresse complète (TRES LISIBLEMENT) et 

aussi, si possible : âge, profession, classe. 

 

SI TU VEUX T’ENGAGER PLUS GENEREUSEMENT, FAIS TA PROMESSE. 
 

Avertis-nous plusieurs semaines à l’avance. Nous te communiquerons aussitôt les renseigne-

ments utiles. Ne fais cette promesse, qui exige une préparation intense et généreuse, que si tu 

es bien décidé à la tenir jusqu’au bout. 

 

 

 

POUR TOUS RENSEIGNEMENTS, INSCRIPTIONS, NOUVELLES : 

ABBE JEAN GERARD  PRIEURE SAINT-PIERRE-JULIEN-EYMARD 

             F-38240 MEYLAN 

 


